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L’objet de cet article est de faire le point sur l’état des études néo-latines en France, tant

dans le domaine des enseignements que dans celui de la recherche1.

L’ENSEIGNEMENT

Les données ici présentées sont le résultat d’une enquête réalisée par courrier

électronique au printemps 2007 auprès des universités françaises, que nous remercions

d’avoir répondu diligemment, complétée par des contacts directs avec les enseignants dont

nous connaissions la spécialisation dans la matière.

Il existe en France assez peu d’enseignements consacrés au néo-latin. Les Universités de

Metz, Lille, Toulouse-le-Mirail, Aix-en-Provence, Nantes, Rouen, Paris IV, Nice et l’EPHE

(4e section) proposent, à partir du niveau L3, mais surtout en master 1 et 2, des modules

d’initiation à la littérature néo-latine. Quelques exemples de modules parmi ceux qui sont

venus à notre connaissance : « la poésie néo-latine du XIV
e au XVII

e siècle » (Nantes),

« corpus latin et humanisme » (Metz), « Littérature néo-latine et spiritualité (Metz), « le

lyrisme familial » (EPHE), « Mythes et littérature de l’Antiquité à la Renaissance » (Lille) ;

étude et traduction ou édition d’auteurs-phares comme Marsile Ficin (Lille), Jean Second

(EPHE) ou Michel de L’Hospital (EPHE-Paris IV), approche de problématiques

artistiques telles que « Les antiquaires du cercle du cardinal Alexandre Farnèse et les

antiquités de Rome au XVI
e siècle » (Rouen). A cet ensemble d’universités, il faut joindre le

CESR de Tours (Centre d’Études Supérieures de la Renaissance), organisme d’État, dont

l’équipe de littérature française et néo-latine travaille sur les arts du discours à la

Renaissance, les frontières entre les genres et la numérisation de textes.

Sans toujours offrir de modules de néo-latin, plusieurs universités marquent un intérêt

certain pour la spécialité. Ainsi, les Universités de Lyon III et de Dijon ont récemment

recruté des enseignants néo-latinistes susceptibles de proposer à l’avenir des modules de

cette matière. L’Université de Limoges inaugure, l’an prochain, un cours de master 1

intitulé « Introduction à la Renaissance italienne : sur quelques approches nouvelles de l'art

et de la littérature des mondes grec et romain à partir du XIV
e siècle ».

Même si les Universités sont peu nombreuses à proposer du néo-latin, les recherches et

éditions dans le domaine font preuve d’un dynamisme certain.

1 Nous remercions les éditeurs de la revue Réforme-Humanisme-Renaissance qui nous ont autorisées à republier ici
cette mise au point déjà parue dans le numéro 65 (2007).



LA RECHERCHE

Notre bibliographie, présentée en annexe, résulte du dépouillement des bulletins de la

SFENL, de la revue Humanistica Lovaniensia et de la consultation de quelques sites officiels

consacrés au néo-latin. Elle recense les travaux édités mais aussi les recherches réalisées (à

partir du niveau doctorat la plupart du temps) entre 1995 et 2006, avec quelques incursions

en 2007 lorsque cela s’est révélé possible. Elle n’a pas la prétention d’être exhaustive ; son

but est d’offrir un panorama de ces études et d’en dégager les lignes de force. L’analyse

proposée ci-dessous synthétise la bibliographie, à laquelle nous renvoyons par les numéros

entre parenthèses.

Monographies

Les Italiens et l’Italie

Les auteurs italiens néo-latins semblent avoir retenu l’intérêt des chercheurs. Les

écrivains majeurs comme Pétrarque2, Politien3, Marsile Ficin4, N. Perotti5, Le Pogge6,

2 Éditions de textes : Bucolicum carmen (n°75) ; De Remediis utriusque fortuna. (n°78) ; De otio religioso (n°76) ; De sui
ipsius et multorum ignorantia (n°77) ; Lettres familières, livres I et II (1330-1351) (n°81) ; De vita solitaria (1346-1366)
(n°79) ; La vie solitaire (autre édition, n°80) ; Lettres de la vieillesse I-XI. Rerum senilium, libri I-XI (n°83) ; Lettres
familières. Rerum familiarum, libri I-XIX (n°82). Études : Coll., Dynamique d’une expansion culturelle. Pétrarque en
Europe, XIV-XXe siècles (n°119) ; N. Mann., Pétrarque. Le voyage de l’esprit (n°169) ; Coll., Les poètes français de la
Renaissance et Pétrarque (n°136) ; J.-L. Charlet, « L’allégorie dans le Bucolicum carmen de Pétrarque » (n°205) ; D.
Fachard, « Image et idée du Phénix chez Pétrarque » (n°230) ; C. Imbert, « Le jardin de Pétrarque pour les
muses en exil : que transposer une poétique, c’est réinventer son lieu » (n°253) ; J.-M. Besse, « Pétrarque sur la
montagne : les tourments de l’âme déplacée » (n°303) ; Lafleur, Pétrarque et l’amitié. Doctrine et pratique de l’amitié
chez Pétrarque à partir de ses traités latins (n°391) ; J.-C. Margolin, « De la Vita Solitaria de Pétrarque à l’Epistola de
vita solitaria de Bovelles : fonds communs de la rhétorique chrétienne » (n°410) ; A. Michel, « La sagesse de
Pétrarque : tradition et modernité » (n°412) ; L. Schebat, « Jean de Salisbury et Pétrarque : aspects et enjeux de
leur jugement sur Cicéron » (n°446) ; M.-H. Tesnière, « Pétrarque lecteur de Tite-Live : les annotations du
manuscrit latin 5690 de la BNF » (n°450) ; E. Wolff, « Quelques remarques sur l’Itinerarium de Pétrarque »
(n°460).
3 Éditions : Ange Politien, Panepistemon, dans La classification des sciences et des arts à la Renaissance. Ange Politien,
Panepistemon (n°91). Études : C. Auvray-Assayas, « L’ordre du deuxième livre du De natura deorum de Cicéron :
Ange Politien et la philologie moderne » (n°296) ; J.-L. Charlet, « L’hymne de Politien à la Vierge O Virgo
prudentissima » (n°198) ; « La laideur féminine dans l’ode 9 In anum d’Ange Politien » (n°201) ; P. Galand-
Hallyn, « Discours-nature et ‘naturel’ du style chez Politien et Ronsard » (n°233) ; « Poétique, science et
ironie : autour de la Sylva in scabiem d’Ange Politien » (n°244) ; A. Laimé, « L’influence d’Ange Politien dans la
préface des Silvae de Nicolas Petit (1522) » (n°261) ; E. Séris, « Galatée chez Ange Politien : une image de
mémoire de la poésie antique » (n°281) ; « De la silve Nutricia d’Ange Politien au ‘Parnasse’ de Raphaël : une
théorie humaniste de la lecture des classiques » (n°283) ; « Ange Politien, poète de l’amour : entre Lucrèce et
Ficin » (n°284) ; Les Étoiles de Némésis : la rhétorique de la mémoire dans la poésie d'Ange Politien, 1454-1494 (n°285).
4 Éditions : Marsile Ficin, Commentaire sur le banquet de Platon, De l’amour. Commentarium in Convivium Platonis, De
amore (n°48). Études : L. Boulègue, « L’idée de beau et la philosophie d’amour chez Marsile Ficin et Agostino
Nifo » (n°311) ; A. Chastel, Marsile Ficin et l’art (n°332) ; P. Laurens, « Stylus Platonis : l’oestrus poétique dans le
De Amore », in Marsile Ficin. Les Platonismes à la Renaissance (n°395) ; M.-G. Pernis, Le Platonisme de Marsile Ficin et
la cour d’Urbin (n°181) ; E. Séris, « Ange Politien, poète de l’amour : entre Lucrèce et Ficin » (n°284) ; Coll.,
Marsile Ficin ou les Mystères platoniciens (n°346).
5 Éditions : Niccolo Perotti, Cornu Copiae seu linguae Latinae commentarii, V-VII (n°74). Études : J.-L. Charlet,
Deux pièces de la controverse humaniste sur Pline : Niccolo Perotti, Lettre à Guarneri, C. Vitelli, Lettre à Partenio di



Pontano7, Alberti8 continuent à être édités et analysés. D’autres, comme G. Bruno9, J.

Sannazar10, F. Biondo11, Spagnoli dit Le Mantouan12 ou P. Crinito13 font aussi l’objet de

quelques études. L’influence de l’Italie et des Italiens sur la littérature française complète

cette riche analyse de la culture transalpine14.

Les Français

Les auteurs français néo-latins suscitent chez les chercheurs un intérêt de plus en plus

prononcé. Parmi les écrivains les plus étudiés figure G. Buchanan15, écrivain d’origine

Salo. Édition critique et commentaire (n°327) ; « Les Furiae dans les Cornu Copiae de Niccolo Perotti (Epigr. 49, 3-
4) » (n°202) ; « Curifugia, la villa sans-souci : Niccolo Perotti ‘locataire’ de Pline le Jeune (Cornuc. 18, 11) »
(n°318) ; « L’édition du Cornu Copiae de Niccolo Perotti » (n°320) ; « Trois témoignages humanistes sur les
débuts de l’imprimerie (Niccolo Perotti, Francesco Maria Grapaldi, Polidoro Virgili) » (n°321) ; « Philippe
Strozzi le Jeune lecteur de Perotti dans son commentaire à la praefatio de Pline » (n°322) ; « Niccolo Perotti et
les débuts de l’imprimerie romaine » (n°323) ; « La réception des Rudimenta grammatices de N. Perotti en
Europe » (n°324) ; « Tortelli, Perotti et les Elégances de L. Valla » (n°325) ; « Entre la Lettre à Guarneri et le
Cornu Copiae : la correspondance philologique de Niccolo Perotti avec le cardinal Ammannati » (n°326) ;
« Commerce épistolaire et polémique humaniste : une lettre philologique de Perotti au cardinal Ammannati »
(n°328) ; « Les relations entre Niccolo Perotti et Jacopo Ammannati d’après leur correspondance » (n°330) ;
M. Furno, Le Cornu Copiae de Niccolo Perotti. Culture et méthode d’un humaniste qui aimait les mots (n°374).
6 Éditions : Le Pogge, Facéties – Confabulationes. (n°58) ; Un vieux doit-il se marier ? (n°61) ; Les ruines de Rome. De
varietate fortunae I (n°60) ; Tardif, Les Facecies de Poge. Traduction du ‘Liber Facetiarum’ de Poggio Bracciolini (n°106) ;
extraits dans Descriptiones Urbis Romae (Alberti, Tortelli, Poggio Bracciolini) (n°35).
7 Études : F. Bistagne, « Mauvais usages de la parole : flatteurs et querelleurs dans le De Sermone de Pontano »
(n°306) ; « Les créations verbales dans le De sermone de Giovanni Pontano » (n°307) ; E. Delbey, « Pontano
élégiaque : l’énonciation de la subjectivité élégiaque dans la République des Lettres » (n°222) ; P. Laurens,
« Trois lectures du vers virgilien. Coluccio Salutati, Giovanno Pontano, Jules-César Scaliger » (n°166) ; A.
Mirouze, Un héritier de Ptolémée à la Renaissance. Imagination symbolique, astrologie et biographie intérieure dans l’œuvre de
G. G. Pontano (n°175).
8 Éditions : Leon Battista Alberti, Fables sans morale, suivies de Prophéties facétieuses de L. de Vinci (n°3) ; La peinture
(n°4) ; Le cheval vivant (n°2) ; extraits dans Descriptiones Urbis Romae (Alberti, Tortelli, Poggio Bracciolini) (n°35).
Études : M. Furno, « D’une pratique du chiffre à une théorie de la langue : remploi de grammaires antiques et
pensée linguistique moderne dans le De cifris d’Alberti » (n°375) ; M. Paoli, L’idée de nature chez Leon Battista
Alberti (1404-1472) (n°425).
9 Éditions : Giordano Bruno, De la magie (n°20) ; De Umbris idearum (n°21) ; Cantus Circaeus. De compendiosa
architectura (n°19) ; De vinculis (n°22). Études : L. Firpo, Giordano Bruno. Œuvres complètes. Documents I. Le procès
(n°153) ; R. Lecu, L’idée de perfection chez Giordano Bruno (n°398).
10 Éditions : Iacopo Sannazaro, Arcadia. L'Arcadie (n°97). Études : M. Deramaix, « Christias, 1513. La forma
antiquior du De partu virginis de Sannazar et l’académie romaine sous Léon X dans un manuscrit inédit de
Séville » (n°226).
11 Édition de texte : Flavio Biondo, Roma Instaurata (n°13). Études : A. Raffarin-Dupuis, « Autour de Flavio
Biondo : deux lettres inédites d’Ermolao Barbaro et Domenico Domenici » (n°275).
12 Études : A. Bouscharain, La poétique de Battista Spagnoli de Mantoue (Bucoliques, Silves, Parthénices) et sa réception en
France au XVIe siècle, à partir de l’édition des Sylvarum sex opuscula (Paris, Josse Bade, 1503) (n°195) ; « Le De balneis
Porrectanis de Baptiste de Mantoue » (n°196).
13 Études : J.-L. Charlet, « Le choix des mètres dans les Poemata de Pietro Crinito » (n°207) ; P. Galand-Hallyn,
« Les Miscellanées de Pietro Crinito : une philologie de l’engagement et du lyrisme » (n°243) ; S. Rolet, La
poétique du De honesta disciplina de Pietro Crinito (n°442).
14 Généralités : Coll., Passer les monts. Français en Italie. L’Italie en France (1494-1525) (n°132). Études : Y.
Bellenger, « Des académies italiennes à celles de France au XVIe siècle » (n°109) ; M. Jacquemier, « L’influence
de l’académie florentine dans le projet de l’académie de musique et poésie de Baïf » (n°164) ; F. Rouget, « Le
séjour d’Olivier de Magny à Rome (mars 1555-octobre 1556) et l’influence de l’humanisme italien sure (sic) ses
Odes de 1559 » (n°279).
15 Éditions : Georges Buchanan, Correspondance (n°23) ; Deux tragédies sacrées (n°24) ; Épigrammes (n°25).
Études : M.-T. Courtial, « George Buchanan et la Saint-Barthélémy : la Satyra in Carolum Lotharingum



écossaise qui fit ses études en France et fut même professeur au Collège de Guyenne. Le

milieu lyonnais continue à être exploré16, notamment à travers des éditions et études sur les

auteurs du sodalitium : J. Salmon Macrin17, les épigrammatistes N. Bourbon18 et E. Dolet19,

B. Aneau20. La recherche se consacre, en outre, aux philologues et professeurs français, tels

M.-A. Muret21, N. Bérauld22, J. Dorat23, H. Estienne24, J.-C. Scaliger25, G. Budé26, D.

Lambin27, J. Vaccaeus28, F. Dubois29, ainsi qu’au milieu diplomatique (Busbecq30, Michel de

L’Hospital31) et parlementaire.

Cardinalem » (n°218) ; « L’éloge funèbre de Jean Calvin par George Buchanan. Poème de circonstance ou
profession de foi ? » (n°219) ; C. Ferradou, « Les stichomythies dans la tragédie latine de George Buchanan :
Baptistes sive calumnia (1577) » (n°231).
16 Coll., Lyon et l’illustration de la langue française à la Renaissance (n°129).
17 Éditions : Jean Salmon Macrin, Épithalames & Odes (n°95) ; Hymnes de 1537 (n°96). Études : P. Galand-
Hallyn, « Jean Salmon Macrin et la liberté de l’éloge » (n°236) ; « L’Ode latine comme genre ‘tempéré’ : le
lyrisme familial de Macrin dans les Odes de 1537 » (n°239) ; « Le ‘Jour en trop’ de Jean Salmon Macrin (l’ode
liminaire des Naeniae de 1550) : grandeur et plasticité » (n°240) ; « Michel de L’Hospital à l’école de Salmon
Macrin dans les Carmina » (n°241) ; F. Rouget, « Modèles séculaires et tradition biblique : les Septem psalmi
(1538) de Salmon Macrin » (n°278).
18 Édition : Nugae (1533) (n°17). Études : S. Laigneau, « Vénus et François : l’utilisation de la mythologie dans
les épigrammes épidictiques de Nicolas Bourbon (Nugae, 1533) » (n°257) ; « L’amour de la langue latine chez
les humanistes français du XVIe siècle : l’exemple de Nicolas Bourbon (Nugae, 1533) » (n°259).
19 Édition : Carmina, 1538 (n°36). Études : G. Demerson, « Etienne Dolet, poète épique ? » (n°225) ; C.
Langlois-Pézeret, « Etienne Dolet, disciple ou rival de Jean Salmon Macrin ? » (n°263).
20 J.-C. Margolin, « Au temps de Barthélémy Aneau : Jean de Boyssoné et l’humanisme lyonnais d’après sa
correspondance » (n°172) ; B. Biot, « Bibliographie concernant Barthélémy Aneau (à partir de 1984) »
(n°305) ; G. Parguez, « Les éditions du XVIe siècle de Barthélémy Aneau à la bibliothèque municipale de
Lyon » (n°426).
21 Édition : Juvenilia (n°69). Études : J.-E. Girot, M.-A. de Muret en Italie (n°162) ; H. Lamarque, « La première
tragédie ‘prétexte’ de la Renaissance : le Julius Caesar de Marc-Antoine Muret » (n°262).
22 Édition : Praelectio et commentaire à la Silve Rusticus d’Ange Politien (1513) (n°10). Études : P. Galand-Hallyn,
« La praelectio sur Suétone de Nicolas Bérauld (1515), texte latin et traduction française annotée » (n°376) ; « La
leçon d’introduction à Suétone de Nicolas Bérauld (1515) : développement de l’ethos et poétique de la
mémoire » (n°377) ; M.-F. André, « La classification des artes et sa dimension critique dans la praelectio sur
Suétone de Nicolas Bérauld (1515) » (n°294).
23 Édition : J. Dorat, Mythologicum ou interprétation allégorique de l’Odyssée X-XI et de l’Hymne à Aphrodite (n°37).
Études : Coll., Jean Dorat, poète humaniste de la Renaissance (n°212) ; P. Hummel, « Dorat ou la philologie
maïeutique » (n°252).
24 Il s’agit d’Henri II Estienne. Édition : Henri Estienne, Hypomneses de lingua gallica (1582) (n°46). Études :
Coll., La France des Humanistes. Henri II Estienne éditeur et écrivain (n°126) ; B. Boudou, Mars et les Muses dans
l’Apologie pour Hérodote d’Henri Estienne (n°308) ; « Henri Estienne éditeur d’historiens, ou Comment écrire
l’Histoire ? » (n°309) ; H. Cazes, « Les mille et une pages d’Henri Estienne et ses lecteurs : le recueil infini ? »
(n°316).
25 Éditions : Jules-César Scaliger, Oratio pro M. Tullio Cicerone contra Des. Erasmum (1531). Adversus Des. Erasmi
Roterod. Dialogum Ciceronianum Oratio Secunda (1537) (n°98). Études : P. Laurens, « Trois lectures du vers
virgilien. Coluccio Salutati, Giovanno Pontano, Jules-César Scaliger » (n°166) ; J. Delatour, « Pour une édition
critique des Scaligeriana » (n°364) ; P. Lardet, « L’onomastique ‘facétieuse’ de Jules-César Scaliger » (n°394).
26 Édition : Guillaume Budé, De philologia (n°26). Études : J.-M. Chatelain, « Le Voyage de Varthema annoté
par Guillaume Budé », (n°334) ; N. Doiron, « Mercure dans l’œuvre de Guillaume Budé. Pour une
herméneutique du déplacement dans l’espace » (n°369) ; L. Katz, La lecture dans l’œuvre de Guillaume Budé
(n°389) ; B. Petey-Girard, « Guillaume Budé traducteur de Saint Basile : remarques sur les deux traductions de
l’épître de vita solitaria » (n°429).
27 A. Quillien, « Les Orationes de Denis Lambin. La défense du grec dans l’Oratio de utilitate linguae Graecae et recta
Graecorum latine interpretandorum ratione (22 octobre 1571) » (n°434).
28 Johannes Vaccaeus, Un professeur-poète humaniste : Johannes Vaccaeus, la Sylve parisienne (1522) (n°107).
29 J. Lecointe, Autour de la Poetica de François Dubois (1520) (n°397).



L’humanisme du Nord

Érasme32 constitue évidemment le représentant le plus étudié et le plus traduit de

l’humanisme du Nord. L’intérêt des chercheurs s’est bien entendu porté sur ses nombreux

écrits didactiques, religieux et philosophiques, mais aussi sur le rayonnement européen de

son œuvre et sur ses relations avec de nombreux humanistes et personnages importants de

l’époque33. Jean Second34, surtout connu pour ses Baisers, retient désormais aussi l’attention

pour ses autres œuvres, dont l’influence sur ses contemporains est incontestable.

La question religieuse et les théologiens

La question religieuse35 est évidemment prégnante dans les études néo-latines. La

recherche néo-latine s’est intéressée à la théologie catholique mais aussi à la nouvelle

religion réformée. Celle-ci a été étudiée principalement à travers ces personnages majeurs,

Érasme, Calvin36 et Luther37. Mais la question religieuse n’a pas seulement été envisagée à

travers les écrits des théologiens : la recherche récente s’est également penchée sur

l’expression littéraire du sentiment religieux, et en particulier sur la poésie religieuse38.

Études thématiques

30 Édition : Augier Ghislain de Busbecq, Lettres turques (n°27). Études : D. Arrighi, « Le récit de voyage dans
l’empire ottoman : traditions et variations dans les Lettres turques de Busbecq (1581-1589) » (n°295) ; J. Lebel,
Augerius Gislenius Busbecquius : une conscience littéraire en action (n°396).
31 D. Crouzet, La Sagesse et le malheur. Michel de L’Hospital, chancelier de France (n°361) ; L. Petris, La plume et la
tribune. Michel de l’Hospital et ses discours (n°430) ; L. Petris, « De pace. Autour d’un inédit de Michel de
l’Hospital : le magistrat et la ‘guerre juste’ » (n°431).
32 Éditions : Érasme, Vieillir (n°45) ; Petit manuel de savoir-vivre à l’usage des enfants (n°42) ; Les Sirènes d’Alcibiade
(n°44) ; Savoir-vivre à l’usage des enfants (n°43) ; Éloge de la médecine (n°38) ; Les Invectives (n°41). Études : C. Béné,
« Érasme de Rotterdam et Marc Marule de Split, biographes de Saint-Jérôme » (n°301) ; F. Bierlaire,
« L’Exemplum chez Érasme: théorie et pratique », (n°304) ; J.-F. Cottier, « Frangere nucem : Érasme exégète
humaniste » (n°357) ; « La paraphrase latine, de Quintilien à Érasme» (n°356) ; Rhétorique de la spiritualité latine
chrétienne (de l’Antiquité à Érasme) (n°355) ; E. Wolff, « Érasme conteur : l’anecdote dans les Colloques » (n°459) ;
J.-C. Margolin, « Érasme et Horace » (n°405).
33 E. Wolff, « Érasme et l’académie aldine » (n°461) ; J.-P. Vanden Branden, Érasme, Sur les traces d’un humaniste.
Neuf essais (n°457) ; A. Vanautgaerden, « Érasme et Charles Quint » (n°456) ; Coll., Érasme et l’Angleterre
(n°341) ; J.-C. Margolin, « Érasme: une vision du passé au service du présent et pour une construction de
l’avenir » (n°411) ; Érasme, précepteur de l’Europe (n°407).
34 Éditions : Œuvres complètes, tome 1 : Basiorum liber et Odarum liber (n°99) ; tome II (n°100) ; tome III (n°101) ;
Œuvres complètes (n°102). Études : Coll., La Poétique de Jean Second et son influence au XVIe siècle (n°215).
35 Généralités : J. Wirth, Sainte Anne est une sorcière et autres essais (n°290). Études à travers quelques auteurs : M.-
M. de la Garanderie, Christianisme et lettres profanes. Essai sur l’humanisme français (1515-1535) et sur la pensée de
Guillaume Budé (n°149) ; Coll., Homère chez Calvin. Figures de l’hellénisme à Genève (n°128).
36 Édition : Jean Calvin, De aeterna Dei praedestinatione. De la prédestination éternelle (n°28). Études: Coll., Homère
chez Calvin. Figures de l’hellénisme à Genève (n°128).
37 Martin Luther, Correspondance (n°64).
38 A. Dufour., Théodore de Bèze: Poète et Théologien (n°150) ; C. Béné, « La poésie religieuse humaniste : Louis de
Grenade et Érasme » (n°194) ; J. Brunel, Un poitevin poète, humaniste et soldat à l’époque des guerres de religion :
Nicolas Rapin (1539-1608) : la carrière, les milieux, l’œuvre (n°197).



La réception des mythes à la Renaissance39

La Renaissance consiste en la redécouverte de la culture antique. Les études néo-latines

s’occupent de la réception de nombreux mythes ou figures mythiques, tels que les légendes,

la représentation des dieux, le personnage de l’Exilé.

La réception de la culture et des auteurs anciens à la Renaissance40

L’étude de la réception de la culture et des auteurs antiques, qui ont nourri la littérature

et les mentalités de la Renaissance, occupe une place importante dans les études néo-

latines. Elle a permis de dégager l’influence thématique et générique considérable de

certains de ces auteurs sur les poètes et les humanistes de la Renaissance, notamment

Catulle, Lucrèce, Stace, Claudien et Lucain. La réception et la transmission des auteurs

grecs41 ont été également envisagées. Cet axe d’étude a permis de mettre en lumière les

mécanismes de réécriture et d’intertextualité à l’œuvre chez les grands humanistes français

et étrangers.

Les questions métapoétiques

L’étude de la poétique et de la métapoétique est une des directions les plus riches que les

études néo-latines aient empruntées en France. Ce sont d’abord les outils de l’expression

qui retiennent l’attention des chercheurs. Plusieurs ouvrages ont été consacrés à la question

39 H. Casanova-Robin, Diane et Actéon. Éclats et reflets d’un mythe à la Renaissance et à l’âge baroque (n°112) ; A.
Maranini, Histoire du poisson Uranoscopus de l’Antiquité au XVIIe siècle (n°170) ; P. Maréchaux, « Mythographie,
littérature et poétique : les avatars du Iudicium Paridis à la Renaissance » (n°171) ; D’Ovide à Boccace, jalons pour
une décennie mythographique. Les Muses aux portes du Paradis : théologie, mythographie et poésie dans la Genealogia
deorum gentilium de Boccace (n°265) ; K. Descoings, « Barbarus hic ego sum. Le poète étranger dans l’élégie d’exil,
dans l’Antiquité et à la Renaissance » (n°229) ; B. Boudou, Mars et les Muses dans l’Apologie pour Hérodote d’Henri
Estienne (n°308) ; J. Chomarat, « Le statut des dieux païens chez Boccace » (n°211).
40 Généralités : J.-Y. Boriaud, Lecture renaissante du texte ancien : la Topographie, la Mythologie et l’Onirocritique
(n°110) ; Coll., Sources et intertexte : résurgences littéraires, du Moyen Âge au XXe siècle (n°141). Études sur auteurs :
Coll., Lectures d’Ovide publiées à la mémoire de Jean-Pierre Néraudau (n°130) ; O. Pédeflous « Les ‘lambeaux de
pourpre’ d’un Alexandrin : aemulatio autour de l’œuvre de Claudien en France au XVIe siècle » (n°179) ; « La
lecture de Claudien dans les collèges au XVIe siècle » (n°180) ; R. Poignault, Présence de Lucrèce (n°183) ; J.-C.
Ternaux, Lucain et la littérature de l’Âge baroque (n°186) ; J.-F. Chevallier, « L’influence des auctores (Horace,
Sénèque, Boèce) dans la métrique tragique des Trecento et Quattrocento » (n°210) ; J.-L. Girard, « L’humour
de Balde : Lyr. 1, 12, parodie et palinodie de Horace, Carm., 3, 21 » (n°247) ; F. Nau, « I/Y : la culture de la
Rome antique dans l’œuvre de Francesco Colonna (1499) » (n°270) ; L. Scarparo, « L’influence de Stace sur la
poésie napolitaine de la fin du Quattrocento » (n°280) ; A. Smeesters, Le ‘cycle de Louise’ dans les Miscellanea de
Gislain Bulteel (1555-1611) : un amour renaissant abreuvé aux sources antiques (n°286) ; Coll., Beatus Rhenanus (1485-
1547). Lecteur et éditeur des textes anciens (n°340) ; S. Laigneau, « Les baisers de Catulle et le Moineau de Lesbie.
Du lyrisme à la gaillardise : la double postérité de Catulle » (n°258) ; P. Hummel, « Le détour pindarique de
Bonaventura Vulcanius (1592) » (n°251) ; J.-L. Charlet, « Une querelle au sein de la respublica litterarum : la
question de Pline l’ancien de 1469 au milieu du XVIe s. » (n°329) ; L. Claire, « Marc-Antoine Muret, lecteur de
Tacite. Autour de l’Oratio II, XIV (1580) » (n°338) ; F. Rouget, « Illustris Blondelli Comparatio Pindari et Horatii :
les commentaires sur l’œuvre de Pindare et d’Horace à la fin du XVIIe s. » (n°184).
41 Études : J.-E. Girot, Pindare en France avant Ronsard : de l’émergence des études grecques à la publication des Quatre
premiers livres des Odes (1550) (n°161) ; Homère chez Calvin. Figures de l’hellénisme à Genève (n°128).



de la langue grecque42 et notamment son choix comme langue littéraire à la Renaissance, en

concurrence avec le latin. Ces questions ont amené tout naturellement un certain nombre

de chercheurs aux problématiques spécifiques à la traduction43. Les questions de la

grammaire et de la langue44, française ou latine, enjeu extrêmement important à cette

époque et que l’on ne peut dissocier de l’étude littéraire, ont aussi suscité l’intérêt. Dans la

continuité de ces problématiques s’inscrit l’analyse, abondante, des liens entre latin et

vernaculaire45. Mais les recherches sur la poétique se sont principalement consacrées à

l’étude des genres46 et notamment au renouvellement des genres antiques. Les chercheurs

se sont penchés sur le genre théâtral, apprécié à la Renaissance pour son caractère

pédagogique47. La silve, en particulier, a fait l’objet de quelques articles48. Le développement

original du genre épique à la Renaissance, et notamment ses liens avec l’histoire et les

évènements de cette période riche et troublée ont aussi éveillé la curiosité des chercheurs

42 Ouvrage biographique : Coll., La France des Humanistes. Hellénistes I. Europa humanistica (n°125). Études : J.-C.
Saladin, La bataille du grec à la Renaissance (n°185) ; L.-A. Sanchi, Les Commentaires de la langue grecque de Guillaume
Budé : l’œuvre, ses sources, sa préparation (n°445) ; A. Quillien, « Les Orationes de Denis Lambin. La défense du grec
dans l’Oratio de utilitate linguae Graecae et recta Graecorum latine interpretandorum ratione (22 octobre 1571) » (n°434).
43 Généralités : Coll., Traduction et adaptation en France à la fin du Moyen Âge et à la Renaissance. (n°144) ; Coll.,
Traduire et adapter à la Renaissance (n°349). Études : B. Garnier, Pour une poétique de la traduction. L’Hécube
d’Euripide en France de la traduction humaniste à la tragédie classique (n°160) ; B. Petey-Girard, « Guillaume Budé
traducteur de Saint Basile : remarques sur les deux traductions de l’épître de vita solitaria » (n°429).
44 Éditions : Jan Amos Coménius, Novissima linguarum methodus. La toute nouvelle Méthode des langues (n°32) ;
Antoine Cauchie, Grammaire française (1586) (n°29) ; Henri Estienne, Hypomneses de lingua gallica (1582) (n°46) ;
Jean Pillot, Institution de la langue française (n°89). Études sur auteurs : Coll., La philologie humaniste et ses
représentations dans la théorie et dans la fiction (n°134) ; E. Beltran, « Un manuscrit autographe de la Grammatice
basis de Guillaume Tardif » (n°300) ; W. Bracke, « La première ‘édition’ humaniste du De verborum significatione
de Festus (Vat. Lat. 5958) » (n°312) ; B. Colombat, La grammaire latine en France à la Renaissance et à l’Age
classique. Théories et pédagogie (n°354) ; J. Chomarat, « L'emploi de num et nonne dans les Orationes duae in
Tholosam d’Etienne Dolet » (n°336).
45 Études générales : Coll., La Génération Marot, poètes français et néo-latins (1515-1550) (n°213). Études sur
auteurs : G. Demerson, « Jeux intertextuels de Du Bellay dans les poèmes romains : de l’emphase des
Antiquitez à l’ekphrase des Elegiae »(n°223) ; Joachim du Bellay et la belle Romaine (n°224) ; P. Galand-Hallyn, Le
« génie » latin de Joachim du Bellay, (n°232) ; « Marot, Macrin, Bourbon : ‘Muse naïve’ et ‘tendre style’ » (n°234) ;
« Les ‘Essais’ latins d’Etienne de la Boëtie (Poemata, 1571) » (n°378).
46 Éditions : Jules-César Scaliger, Oratio pro M. Tullio Cicerone contra Des. Erasmum (1531) ; Adversus Des. Erasmi
Roterod. Dialogum Ciceronianum Oratio Secunda (1537) (n°98) ; Giovanni-Francesco Pic de la Mirandole et Pietro
Bembo, De l’Imitation. Le modèle stylistique à la Renaissance (n°85). Poétiques diverses : Coll., Poétiques de la
Renaissance. Le modèle italien, le modèle franco-bourguignon et leur héritage en France au XVIe siècle (n°137) ; Coll.,
Poétiques de l’amour conjugal (n°216) ; Anthologie des poétiques latines de la Renaissance (Italie-France) (n°7). Sur les
questions de composition : O. Pédeflous, « L’atelier du poète-lexicographe au début du XVIe siècle » (n°271) ;
Coll., Le poète et son œuvre : de la composition à la publication, (n°214). Sur le style : P. Galand-Hallyn, « ‘Médiocrité’
éthico-stylistique et individualité littéraire à la Renaissance » (n°158) ; Coll., La Varietas à la Renaissance
(n°146). Études sur auteurs : Daniel Heinsius, De constitutione tragoediae. La poétique d’Heinsius (n°53) ; S.
Laigneau, « Varietas et unité dans les Silves de Théodore de Bèze (Juvenilia) » (n°256).
47 Coll., Les mondes théâtraux autour de Guillaume Coquillart (XVe siècle), (n°131) ; J.-F. Chevalier, « Furor et tragédie
au Trecento et au Quattrocento » (n° 113) ; Le masque et la lyre. Etude sur le ‘Furor’ tragique dans les premières
tragédies latines de l’humanisme italien : Antonio Loschi, Gregorio Correr, Leonardo Dati (n°114) ; F. Pélisson-Karro,
« Programme ! Programmes. Notes sur la constitution d’un corpus patrimonial de théâtre jésuite » (n°427) ; J.-
M. Valentin, Les jésuites et le théâtre (1554-1680). Contribution à l’histoire culturelle du monde catholique dans le Saint-
Empire romain germanique (n°455).
48 Sur le genre de la Silve : P. Galand-Hallyn, « Quelques coïncidences (paradoxales ?) entre l’Epître aux Pisons
d’Horace et la poétique de la silve (au début du XVIe siècle en France) » (n°157). Un colloque, consacré à ce
sujet, est en préparation pour juillet 2008 à Paris (sous la direction de Madame le Professeur P. Galand-
Hallyn).



français49. La France se trouvant d’autre part, à la Renaissance, au carrefour des influences

italiennes et nordiques, un effort important a été consacré à la définition de modèles

stylistiques propres aux différentes régions, à leur diffusion et à leur réinterprétation. Dans

la lignée des travaux de Jean Lecointe, ces études ont permis de clarifier la place de

l’individu et de l’originalité de la composition par rapport à ces modèles et à une tradition

héritée de l’Antiquité.

La philosophie et les sciences

Mais la recherche récente ne s’est pas bornée à l’étude des textes littéraires. Prenant en

compte la spécificité de cette période de curiosité et de découvertes fondamentales, de

nombreux chercheurs se sont intéressés à l’étude des courants philosophiques50. Ils ont pu

ainsi établir la fortune de certains d’entre eux, comme le néo-platonisme, développé

principalement en Italie par Marsile Ficin, mais qui eut une diffusion très importante en

France, ou encore le stoïcisme, qui eut un impact important sur la pensée politique de

l’époque. Les sciences et les techniques51, qui fascinaient les hommes de la Renaissance, ont

également fait l’objet de nombreuses études : en effet, les découvertes physiques,

astronomiques, médicales et biologiques décisives de l’époque ont profondément marqué

les esprits et la littérature de leur temps, et les recherches récentes ont fait une place à cette

poésie scientifique d’un nouveau genre. Enfin la Renaissance étant le temps des grandes

découvertes, plusieurs ouvrages de géographies ont fait l’objet de traduction, et la

perception géographique des hommes de cette époque a été également étudiée52.

49 Sur le genre épique : Humbert de Montmoret, Germain de Brie, Pierre Choque, L’incendie de la Cordelière :
l’écriture épique au début de la Renaissance (n°68) ; B. Meniel, Renaissance de l’épopée. La poésie épique en France de 1572
à 1623 (n°268) ; S. Provini, « Un exemple de silve héroïque : la Chiliade De triumphali (...) Ludovici in Venetos
victoria d’Antoine Forestier (1510) » (n°274).
50 Éditions : Agostino Nifo, De pulchro et amore I : De pulchro liber, (n°71) ; Du Baiser, (n°73). Généralités : J.-C.
Margolin, Philosophies de la Renaissance (n°174) ; H. Weber, Histoire des idées et des combats d’idées aux XIVe et XVe

siècles. De Ramon Lull à Thomas More (n°190). Études : L. Boulègue, Le De amore d’Agostino Nifo : contestation ou
subversion du platonisme dans les traités d’amour (n°310) ; « L’idée de beau et la philosophie d’amour chez Marsile
Ficin et Agostino Nifo » (n°311) ; Coll., G. C. Vanini (1585-1619). Libertinage et philosophie à l’époque moderne,
(n°350) ; J. Lagrée, « Juste Lipse : destins et Providence » (n°393) ; S. Longo Gambino, Savoir de la nature et
poésie des choses : Lucrèce et Epicure à la Renaissance italienne (n°167) ; M. Senellart, « Le stoïcisme dans la
constitution de la pensée politique. Les Politiques de Juste Lipse (1589) » (n°448).
51 Médecine : J.-M. Agasse, « La bibliothèque d’un médecin humaniste, l’index librorum de Girolamo
Mercuriale » (n°292) ; B. Gauvin, « Syphilis ou le mal français de Jérôme Fracastor, livre III » (n°246) ; J.
Rojouan, Nova institutionum medicorum idea. Nouvelle idée de l’éducation médicale (n°438) ; C. Nativel, « Anatomie de
l’œil, rhétorique de l’anatomie dans l’Historia anatomica humani corporis d’André du Laurens (1593) » (n°420).
Physique : F. Hallyn, « Un poème inédit de Philippe Lansbergen sur l’étoile nouvelle de 1604 » (n°249) ; « Un
poème sur le système copernicien : Cornelius Gemma et sa ‘cosmocritique’ » (n°250) ; C.-F. Brunon,
« Réflexion, réfraction et diffraction dans les Amoris divini Emblemata de Vaenius » (n°313) ; I. Pantin,
« L’astronomie et les astronomes à la renaissance : histoire d’une mutation » (n°424). Divers : J.-C. Margolin,
« Sur quelques usages de la cryptographie à la Renaissance » (n°173) ; B. Pinchard (éd.), Fine Follie ou la
catastrophe humaine. Etudes sur les transcendantaux à la Renaissance (n°182) ; F. Vuillermier Laurens, La Raison des
figures symboliques à la Renaissance et à l’âge classique. Etude sur les fondements philosophiques, théologiques et rhétoriques de
l’image (n°187) ; La pensée ingénieuse à la Renaissance et à l’âge classique (n°188) ; Coll., Le traité d’architecture de
Sebastiano Serlio, une grande entreprise éditoriale au XVIe siècle (n°145) ; B. Tannier, « L’hermétisme à la
Renaissance » (n°449).
52 Géographie et découvertes : Pierre Martyr d’Anghiera, De Orbe Novo (1ere décade) (n°66) ; M. Mund-Dopchie,
« ‘Heureux qui comme Ulysse a fait un beau voyage…’. Problèmes de géographie odysséenne à l’époque des
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BIBLIOGRAPHIE

Remarques préalables

On a inclus dans cette bibliographie tous les travaux de chercheurs français parus entre

1995 et 2006, ainsi que de nombreux travaux de chercheurs suisses ou belges

francophones. Pour les éditions de textes, notamment, il nous a semblé pertinent de

signaler toutes les parutions francophones, quelle que soit leur provenance.

Dans un souci de précision, on a choisi de présenter dans cette bibliographie les travaux

de thèse et d’habilitation effectivement soutenus à la date de rédaction, les articles et les

actes de colloque publiés. On pourra se reporter, pour les autres travaux de recherche et

pour les colloques non encore publiés, aux liens indiqués.

AIDES BIBLIOGRAPHIQUES

Précédents états des lieux

MAC FARLANE I. D., « La poésie néo-latine à l’époque de la Renaissance Française - état
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Camenae (2007-, 2 numéros parus). Revue en ligne du Centre Budé de l’équipe « Rome et

ses renaissances », dirigée par P. Galand-Hallyn et C. Lévy. Lien : http://www.paris-

sorbonne.fr/fr/spip.php?rubrique1761

Bulletin de liaison de la Société Française d’Études Néo-latines (1998-, 9 numéros parus).

Accessible en ligne : http://sfenl.free.fr/ On y trouvera notamment la liste des colloques

nationaux et internationaux organisés, celle des séminaires de néo-latins organisés chaque

année dans les établissements français, ainsi que celle des travaux de recherche soutenus et

en cours, du M1 à l’habilitation. On trouvera par ailleurs, au numéro 8, la liste des

mémoires de M1 et M2 consultables à l’université de Paris IV. La SFENL est à présent

remplacée par la SEMEN-L, par fusion avec les médiévistes.

grandes découvertes » (n°176) ; « Les confins occidentaux du monde gréco-romain : les diverses fortunes
d’une représentation antique à la Renaissance et au XVIIe siècle » (n°177).



Les Cahiers de l’Humanisme (2000-2003, 3 numéros parus). Revue fondée par P. Laurens

(Paris, Les Belles Lettres).

Année Philologique (bibliographie des auteurs antiques, avec quelques allusions aux néo-

latins).

Bibliothèque d’Humanisme et Renaissance (Genève, Droz)

Bulletin de l’Association Guillaume Budé (Paris, Les Belles Lettres).

Cahiers de l’Europe classique et néo-latine (Université de Toulouse).

Nouvelle Revue du XVI
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Réforme-Humanisme-Renaissance (Lyon)

Revue des Études Latines (Paris).

Liens utiles

Site international de référence :

http://www.ianls.org

Site de la SEMENL :

http://semenl.free.fr

Centre d’Études Supérieures de la Renaissance (Tours ; colloques, travaux de

recherche) :

www.cesr.univ-tours.fr

Equipe Rome et ses Renaissances (Paris IV ; liens aux numéros parus de Camenae,

colloques, travaux de recherche) :

http://www.paris-sorbonne.fr/fr/spip.php?rubrique1376

Actualités autour de la Renaissance (avec forum et bases de données) :

www.panurge.org

Quelques sites européens

http://www2.warwick.ac.uk/fac/arts/ren/news_and_events/

http://ww2.unime.it/cisu/
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International Congress of Neo-Latin Studies (Avila, August 1997), éd. R. Schnur, Tempe,

Arizona, 2000.
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BSHPF Bulletin de la Société d’Histoire du Protestantisme Français

CH Cahiers de l’Humanisme

HL Humanistica Lovaniensia
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Champion, 2002.
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thèse de doctorat, Paris IV-Sorbonne, 1998.

19. BRUNO GIORDANO, Cantus Circaeus. De compendioa architectura. Introduction par C.
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20. BRUNO GIORDANO, De la magie. Traduction et notes par B. Donné et D. Sonnier,

Paris, Alia, 2000.
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22. BRUNO GIORDANO, De vinculis, introduction, texte et notes par R. Sturlese, Paris,
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23. BUCHANAN GEORGES, Correspondance. Édition et traduction par M.-T. Courtial,

thèse de doctorat, Toulouse-Le Mirail, 2000.

24. BUCHANAN GEORGES, Deux tragédies sacrées. Édition, traduction et commentaire de

K. Ferradou, thèse de doctorat, Toulouse– Le Mirail, 2001.

25. BUCHANAN GEORGES, Épigrammes. Édition, traduction et commentaire par N.

Catellani-Dufrêne, thèse de doctorat, Paris IV-Sorbonne, 2005.

26. BUDE GUILLAUME, De philologia. Texte latin, traduction et notes par M.-M. de la
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